
II. Aperçu de l’évolution du commerce mondial

Tableau 2-2
Principaux pays exportateurs et importateurs dans le commerce mondial des marchandises, 2008 (milliards de dollars É. U. et pourcentage)

Valeur Part Rang Rang 

en 2008 en 2008 en 2008 en 2007 Importateurs

Valeur Part 

en 2008 EN 2008
Rang Rang

en 2008 en 2007 Exportateurs

Allemagne 11465 9,1 1 États-Unis 2166 13,211
2 Allemagne2 Chine 1428 8,9 2 1 206 7,32

Etats-Unis 3 Chine1 301 8,1 3 1 133 6,93 3
5,0782 4 JaponJapon 5 762 4,64 4

634 3,9 66 5 France 708 4,35 Pays-Bas
3,8 6609 46 France Royaume-Uni 632 3,95

7 Italie 540 3,3 7 8 Pays-Bas 574 3,57
7 Italie9 Belgique 3,0477 88 556 3,4
9 Belgique472 3,0 99 12 Russie 470 2,9

10 8 Royaume-Uni 458 2,9 10 13 Corée 435 2,7
10 Canada 10 Canada11 456 2,9 11 418 2,6

Sources : OMC et calculs des auteurs

progression de 5,5 p. 100 des volumes exportés aux 
États-Unis, exprimés en dollars É. U. Du côté des 
importations, les volumes ont fléchi de 2,5 p. 100 
pour l’ensemble de la région, sous l’effet d’un recul 
de 4,0 p. 100 des volumes importés aux États-Unis.

Prix et taux de change
Les prix sensiblement plus élevés de l’énergie en 
2008 ont eu un profond impact sur le commerce des 
marchandises exprimé en valeurs nominales et sur 
les taux de croissance en comparaison avec 2007. Le 
coût du baril de pétrole3 a grimpé à plus de 140 dol­
lars É. U. au début de juillet, marquant un sommet 
de 145,28 dollars É. U. le 3 juillet. Cependant, les 
prix sont retombés après juillet et ont terminé l’année 
à moins de 45 dollars É. U. le baril, devant la modé­
ration de la demande de pétrole et le ralentissement 
de l’économie partout dans le monde. Néanmoins, 
les prix de l’énergie ont augmenté de 40 p. 100 en 
moyenne l’an dernier. Mis à part l’énergie, les prix des 
aliments et des boissons ont grimpé de 23 p. 100 en 
2008, tandis que les prix des matières premières agri­
coles reculaient de moins de 1 p. 100 et que les prix 
des métaux perdaient 8 p. 100, selon les données du 
Fonds monétaire international (FMI).

Lappréciation du dollar É. U. par rapport aux autres 
monnaies, notamment l’euro, à la fin de 2008 a aussi 
influé sur les chiffres du commerce en termes nomi­
naux. La croissance des échanges commerciaux dans 
les pays de la zone euro est probablement sous- 
évaluée du fait que ceux-ci sont exprimés en dollars. 
Dans une large mesure, le renforcement du dollar

semble attribuable à un déplacement vers cette 
devise, perçue comme une « valeur refuge ».

Le dollar canadien, la livre britannique et le won 
coréen ont suivi des trajectoires similaires à celle de 
l’euro, s’appréciant par rapport au dollar au cours des 
dernières années pour ensuite connaître un revire­
ment de tendance marqué à mesure que s’aggravait 
la crise financière. Le yuan chinois a progressivement 
gagné du terrain sur le dollar depuis 2005 et est 
demeuré assez stable durant la seconde moitié de 
2008 malgré la turbulence des marchés financiers.
Le yen japonais s’est par ailleurs fortement apprécié.

Principaux pays participant au commerce 
des marchandises
La valeur des exportations de marchandises de 
l’Allemagne (hausse de 11 p. 100 en 2008) a été légè­
rement supérieure à celle de la Chine, en dépit du 
taux de croissance plus élevé de ce pays (17 p. 100); 
l’Allemagne conserve donc la position de tête parmi 
les principaux exportateurs de marchandises dans le 
monde (tableau 2-2). La part des exportations mon­
diales de marchandises détenue par ce pays atteint 
9,1 p. 100, en comparaison de 8,9 p. 100 pour 
la Chine.

Les États-Unis et le Japon sont demeurés en troisième 
et quatrième position avec une part des exportations 
mondiales de marchandises de 8,1 p. 100 et de 
5,0 p. 100, respectivement.

Les pays de l’UE continuent d’occuper la plupart des 
autres places au classement des dix premiers. Parmi

3 En dollars É. U. par baril, pétrole brut West Texas Intermediate.
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